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 Contexte 

Le Pinail est un cœur de nature emblématique du territoire châtelleraudais, de la Vienne et du 

Poitou-Charentes. Son paysage aux mille facettes et sa biodiversité foisonnante font de ce 

patrimoine local, un site à la renommée internationale. L’association pour la Gestion de la Réserve 

naturelle du Pinail, GEREPI, œuvre au quotidien pour préserver et valoriser cet héritage avec le 

soutien de différents partenaires (DREAL Nouvelle-Aquitaine, Agence de l’Eau Loire Bretagne, 

Conseil Régional de Nouvelle-Aquitaine, Conseil Départemental de la Vienne, Communauté 

d’Agglomération de Grand Châtellerault, commune de Vouneuil-sur-Vienne, etc.). La protection 

du patrimoine naturel est le fondement même de la réserve naturelle qui abrite quelques 6 000 

mares dans une vaste étendue de « Brande du Poitou », appellation locale de la lande, et plus de 

2 500 espèces d’animaux, de plantes et de champignons. Cette richesse exceptionnelle confère au 

site un intérêt scientifique, pédagogique et touristique unique, faisant de l’accueil et la sensibilisation 

du public une vocation à part entière. Fréquentée par 10 000 visiteurs chaque année, la Réserve 

naturelle du Pinail est aujourd’hui un site incontournable du territoire avec son sentier de 

découverte interactif et son programme d’activités (visites, animations, ateliers, etc.). Cette double 

vocation associant protection et éducation à l’environnement, est au cœur des enjeux de la 

transition écologique, un défi de taille relevé au Pinail en incitant à tisser un nouveau lien entre 

l’Homme et la Nature. Ce lien est indissociable de l’histoire du Pinail, de sa dimension culturelle, 

au travers l’exploitation de la pierre meulière et les usages traditionnels (cf. annexe 1). 

Sur le Pinail, l’accueil et la sensibilisation des publics (scolaires, habitants, professionnels, excursionnistes et 

touristes) est assuré par les associations GEREPI et le Centre d’Initiatives pour la Nature et 

l’Environnement de la Vienne, CINEV, labellisé CPIE Seuil du Poitou. Pour conforter et 

développer cette vocation, les schémas d’accueil du public de la réserve naturelle du Pinail et de la 

Forêt domaniale de Moulière portent l’ambition de construire une infrastructure d’accueil du public 

de type « maison de la nature ». Une ambition commune portée par les acteurs locaux au bénéfice 

des générations actuelles et futures, de l’attractivité et dynamique du territoire. 

 

 
Figure 1 : Vue aérienne du sentier de découverte interactif de la Réserve naturelle du Pinail 

https://sentier.reserve-pinail.org/fr/teaser/
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 Problématique 

L’attractivité du Pinail portée par la Réserve Naturelle Nationale s’est considérablement développée 

ces dernières années passant d’une fréquentation annuelle de 6 000 visiteurs à près de 12 000 en 

l’espace de 5 ans. Pour soutenir cette évolution, de nouveaux aménagements de fréquentation et 

outils d’information pédagogiques ont été mis en place de 2017 à 2020. Dans la continuité de ces 

investissements, le programme d’éducation à la nature auprès des différents publics a été renforcé 

avec le déploiement de nouvelles propositions d’activités grand public, notamment en périodes de 

vacances (intervention complémentaire de l’Etat), la diffusion d’un répertoire d’activités pédagogiques à 

destinations des scolaires et étudiants (collaboration GEREPI et CPIE Seuil du Poitou) et l’accueil de 

collèges dans le cadre du programme « A la découverte des Espaces Naturels sensibles de la 

Vienne » (outil du Conseil Départemental). 

 
 

 

En l’état actuel, l’accueil du public et l’encadrement d’activités demeurent limités par l’absence 

d’infrastructure de type « maison de site ». Malgré la présence d’un chalet en bois de 20 m² et 

d’équipements extérieurs (parking, tables de pic-nic, toilettes sèches et poubelles), les conditions actuelles ne 

permettent pas d’assurer en continu un accueil des visiteurs et des activités de découverte 

notamment auprès des scolaires. Cette absence d’infrastructure appropriée sur site est d’autant plus 

limitante qu’elle entraine une délocalisation des associations gestionnaires et animatrices (hébergement 

actuel au Moulin de Chitré, locaux mis à disposition par la Communauté d’Agglomération de Grand Châtellerault). 

Le schéma d’accueil du Pinail présente donc un dysfonctionnement subordonnant l’offre 

pédagogique et touristique aux conditions météorologiques, sans autres alternatives (salle 

d’animation, préau, espace muséographique, etc.).  

La sensibilisation à l’environnement est donc au cœur 

des préoccupations de la Réserve naturelle du Pinail, 

de ses acteurs et partenaires. Pour répondre à cette 

ambition partagée et inscrite dans les stratégies de 

transition écologique, il apparait indispensable de 

doter le site d’une infrastructure d’accueil du public, 

fonctionnelle et intégrée. L’essor du projet de Maison 

Associative de la Réserve et de l’Environnement, la 

MARE du Pinail, prend ici racine en associant dans le 

même temps les besoins de gestion du site (locaux 

techniques, administratifs, etc.).  

Figure 2 : Aménagements de fréquentation et de découverte pédagogique de la réserve naturelle du Pinail 

Figure 3 : Chalet d'accueil actuel de la Réserve 

naturelle du Pinail 
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Figure 4 : Plan de fréquentation de la Réserve naturelle du Pinail  
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 Enjeux et objectifs 

Préservation de l’environnement, éducation à la nature, valorisation du patrimoine, développement 

touristique, qualité du cadre de vie… Le projet de création d’une « maison de site » du Pinail est à 

la croisée de différentes politiques sectorielles. D’ailleurs, il émane d’une réflexion de plusieurs 

années qui lui permet d’être intégré aux documents d’aménagement et/ou de répondre aux plans 

et schéma de développement du territoire (Plan Local d’Urbanisme de Vouneuil-sur-Vienne, Schéma 

d’accueil du public de la Forêt domaniale de Moulière, Plan de gestion de la Réserve naturelle du Pinail, documents 

de développement touristique de Grand Châtellerault ou de la Vienne, feuille de route Néoterra de Nouvelle-

Aquitaine, etc.). D’autre part, l’ancrage territorial et les champs d’intervention des associations 

gestionnaires et animatrices, GEREPI (protection de la nature) et le CPIE Seuil du Poitou (éducation à 

l’environnement et au développement durable), s’inscrivent dans les enjeux de la transition écologique. 

En 2020, dans un contexte inédit de crise sanitaire mondiale, la société a été affectée dans son 

ensemble questionnant ainsi la relation entre l’Homme et la Nature, la résilience de l’humanité face 

aux changements globaux dont elle est elle-même responsable (surexploitation des ressources naturelles, 

changement climatique, pollution, etc.). Face à ce choc, l’Etat et les collectivités territoriales ont relevé le 

défi en mobilisant d’importants moyens pour accompagner les citoyens et professionnels. Les plans 

et autres dispositifs de relance économique sont aujourd’hui une opportunité à saisir pour soutenir 

une nouvelle dynamique de développement local, plus vertueux, en imposant à tout projet ou 

« progrès », un objectif systématique de plus-value environnementale (une réduction de l’empreinte 

écologique), sociale et économique. Le projet de création d’une « maison de site » du Pinail est une de 

ces opportunités, un de ces projets contribuant à soutenir l’économie du territoire, de manière 

directe et à court terme avec les corps de métiers employés pour construire l’infrastructure, et de 

manière indirecte et pérenne grâce aux retombées économiques de la gestion de la réserve naturelle 

du Pinail. A toute fin d’illustration, une récente étude démontre que pour 1€ investi dans une aire 

protégée, ces sont au moins 2€ de retombées économiques dont bénéficie le territoire (RNF, 2015). 

LE PINAIL, UN SITE DE REFERENCE... 

… POUR L’ATTRACTIVITE DU TERRITOIRE, LE TOURISME ET LE CADRE DE VIE 

Avec une fréquentation de plus de 10 000 visiteurs chaque année, le Pinail est un site 

incontournable du territoire. Le développement de l’offre de découverte, aussi bien libre (sentier 

de découverte interactif, parcours de geocaching, exposition, etc.) qu’accompagnée (visites guidées, animations 

pédagogiques, etc.) renforce cette tendance auprès du public local (habitants, scolaires, etc.) et de passage 

(excursionnistes, touristes, etc.). Le Pinail est ainsi reconnu comme un site de balade, de ressourcement 

au contact de la nature et de découverte du patrimoine naturel, historique et culturel (biodiversité, 

industrie meulière, pratique traditionnelle, etc.).  

La création d’une maison de site met en perspective : 

 Une permanence de l’accueil du public disposant d’un ensemble de commodités, source 

d’une attraction de nouveaux publics moins adeptes des grands espaces naturels 

 Un renforcement de la mise en valeur du patrimoine par un accueil et une information 

« systématique » du public (espace muséographique, boutique, aménagements extérieurs, etc.) 
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 Une consolidation de l’offre d’activités à destination du grand public et son 

développement notamment en période de vacances (thématiques, fréquence, etc.) 

 Un ancrage territorial soutenu par une dynamique associative et citoyenne autour des 

enjeux de l’environnement (club des amis de la réserve, point info biodiversité, séminaires, etc.) 

 

… POUR L’EDUCATION A L’ENVIRONNEMENT ET AU DEVELOPPEMENT DURABLE 

Les activités proposées sur le Pinail accueillent environ 1 200 participants chaque année, soit plus 

de 10% de la fréquentation. La diversité de publics, tant au niveau de leur âge que de leur origine, 

et la diversité d’animations, aussi bien sur la forme (visite, atelier, balade, formation, etc.) que sur le fond 

(eau, biodiversité, changement climatique, santé et bien-être, etc.) sont un axe de développement 

stratégique et raisonné de la sensibilisation à la nature. Une telle ambition portée sur un tel espace 

naturel protégé s’appuie sur une conciliation optimale de l’ouverture du site au public avec la 

préservation de ses habitats et espèces, dans le respect des capacités de charge et d’accueil du Pinail. 

La création d’une maison de site met en perspective : 

 Un accueil de groupes tout au long de l’année, concentré du printemps à l’automne 

(salles d’animation, espace muséographique, aménagements pédagogiques extérieurs, etc.) 

 Une consolidation de l’offre « pédagogique » à destination des scolaires et son 

développement, de la maternelle au lycée (thématiques, fréquence, etc.) 

 Une consolidation de l’offre « découverte » à destination du grand public et son 

développement notamment en période de vacances (thématiques, fréquence, etc.) 

 Une consolidation de l’offre « formation/conseil » à destination du public spécialisé 

(étudiants et professionnels), des décideurs (soutien aux projets de territoire [climat, alimentation, etc.]), 

et son développement notamment auprès des habitants du territoire (point info biodiversité, 

conférences, etc.) 

 Un espace de démonstration d’infrastructure « écologique » via un projet visant 

l’exemplarité (matériaux biosourcés, énergie renouvelable, aménagements en faveur de la biodiversité, etc.)  

 Un maintien pérenne d’acteurs et d’actions en faveur de la transition écologique sur 

le territoire, particulièrement dans les domaines de l’information, la sensibilisation et 

l’éducation 

 

... POUR LA PROTECTION ET LA CONNAISSANCE DU PATRIMOINE NATUREL 

Le Pinail est une vaste zone humide protégée dont les richesses écologiques sont reconnues au 

niveau national et mondial. Intimement lié aux activités humaines d’hier, d’aujourd’hui comme de 

demain, ce haut lieu de biodiversité fait l’objet de programmes de conservation et d’études 

scientifiques notamment en lien avec le changement climatique. 

La création d’une maison de site met en perspective : 

 Une optimisation des moyens de gestion de la réserve naturelle (travaux, suivis scientifiques, 

surveillance, etc.) 

 Un ancrage de l’observatoire local sur la biodiversité, l’eau et le changement climatique, 

source de connaissances en service des politiques publiques (atténuation et adaptation au 

changement climatique, aménagement du territoire, etc.)  
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 Un développement de l’accueil de travaux de recherche et autres activités de réseaux 

sur le territoire (formations professionnelle, conférences, etc.) 

 Un maintien pérenne d’acteurs et d’actions en faveur de la transition écologique sur 

le territoire, particulièrement dans les domaines de l’expertise et du conseil notamment 

auprès de collectivités territoriales (TVB, documents d’urbanisme, PCAET, eau, etc.) 

 

Le volet socioéconomique du projet est donc une composante à part entière de la perspective 

d’une maison de site du Pinail contribuant à une valeur ajoutée pour le territoire, à plusieurs 

niveaux : 

 Amélioration des conditions de travail et pérennisation de deux acteurs associatifs de 

l’Economie Sociale et Solidaire du territoire, GEREPI et le CPIE Seuil du Poitou, 

représentant 12 emplois permanents, dont certains avec un haut niveau de qualification, et 

un accueil courant de stagiaires et volontaires en service civique (perspective de développement 

estimée de 18 à 20 en terme d’effectif de personnels salariés et apprenants) 

 Renforcement des conditions d’accueil du public sur le Pinail estimé à plus de 10 000 

visiteurs par an (perspective de développement estimée entre 15 et 20 000 visiteurs par an) en réponse 

notamment à un enjeu de société croissant, le besoin et l’accès à la nature 

 Développement de l’offre d’activités pédagogiques au profit des scolaires tout 

particulièrement et du grand public réunissant 1 200 participants par an (perspective de 

développement non estimée mais un objectif de doublement semble un minimum) 

 Soutien de l’attractivité du territoire, son image de marque et son dynamisme à différentes 

échelles imbriquées (locale, départementale, régionale et nationale) 

 Soutien à la gestion conservatoire de la biodiversité du Pinail fournissant quantité de 

services écosystémiques, non estimés sur le Pinail mais pouvant représenter plusieurs 

centaines à milliers d’euros par hectares par an dans d’autres sites protégés français : 

o Services culturels : balades et randonnée, animations pédagogique, études 

scientifiques, photographie de nature, ressourcement et bien être, etc. 

o Services d’approvisionnement : fabrication de palissade en brande avec la 

collaboration d’un chantier d’insertion local 

o Services de régulation : stockage de l’eau réduisant le risque d’inondation, épuration 

de l’eau réduisant les coûts de traitement, stockage de carbone atténuant le 

changement climatique, la pollinisation préservée de tout épandage de produits 

phytosanitaires, etc. 

o Services de soutien : milieu de vie source de plusieurs milliers d’espèces d’animaux, 

plantes et champignons indispensable aux équilibres naturels et aux différents 

services rendus par la nature à la société 

 

Ainsi, le projet de création d’une « maison de site » du Pinail doit être évalué au regard de l’ensemble 

de ses enjeux qu’il convient d’appréhender de manière transversale : 

 Selon ses valeurs directes et indirectes 

 Selon ses valeurs économiques, sociales et environnementales 
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Figure 5 : Valeurs ajoutées de la Réserve naturelle du Pinail 
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Figure 6 : Evaluation économique des espaces naturels protégés (revue Espaces Naturels, , 2015) 

 

 Orientations techniques 

Le projet de construction d’une « maison de site » du Pinail prend appui sur la Réserve naturelle 

nationale du Pinail d’une part et sur la perspective d’une reconnaissance mondiale de la valeur de 

la zone humide du Pinail sous l’appellation Ramsar d’autre part. En déclinaison des enjeux et 

objectifs décrits précédemment, il est envisagé une triple destination de l’infrastructure : 

 Vocation première : Accueil du public  

Hall d’accueil et d’information, salles d’animation ou de travail, espace muséographique ou 

d’exposition, boutique, aménagements extérieurs et commodités 

 Vocations secondaires : Gestion administrative et technique  

Bureaux et opens pace, salle de réunion, espace de stockage, local technique, garage, espace 

de repos et commodités 

 

1. Estimation des besoins 

Afin de se projeter dans le dimensionnement de l’infrastructure, une réflexion prospective a été 

menée par GEREPI et le CPIE Seuil du Poitou quant à l’évolution des moyens humains et 

l’organisation fonctionnelle de l’espace en fonction des activités d’une part et aux conditions 

d’accueil optimale de groupes notamment scolaires d’autre part. 
 

 Effectif maximum des associations gestionnaires et animatrices 

18 à 20 personnes (salariés et apprenants) 
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 Effectif maximum d’un groupe scolaire 

65 personnes correspondant à un bus plein (enfants et accompagnants inclus, optimisation du 

transport recherchée qui est un coût non négligeable pour les établissement scolaires) 

 

Concernant l’accueil de groupes, la stratégie a privilégié l’encadrement d’activités « à la journée » 

pour correspondre aux capacités de charges et d’accueil du site, en écartant la dimension « séjour ». 

 

Tableau 1 : Estimation des moyens humains et répartition des espaces 

GEREPI 
(effectif 7, surface >150 m²) 

CPIE Seuil du Poitou 
(effectif 10, surface >100 m²) 

1 bureau : direction 1 bureau : direction 

1 bureau : 2 salariés (scientifique) 1 open space : 3 à 4 salariés et 1 apprenant 

(animation) 

1 open space / laboratoire : 2 à 3 apprenants   1 bureau : 2 salariés et 1 apprenant (projet) 

1 local technique avec atelier et espace de 

stockage (matériel mécanique et scientifique) 

1 bureau : 1 salarié « point info biodiversité » 

(accueil du public) 

1 bureau : 1 salarié (technique) 1 espace de stockage et de préparation (matériel 

pédagogique) 

Personnel et espaces communs 

( effectif 2, public 65, surface >250 m²)  

1 hall avec comptoir d’accueil : 1 salarié 1 cuisine et salle de repos (20 personnes)  

1 salle de reproduction et matériel 

informatique 

WC personnels (homme/femme, 20 personnes) 

1 salle de stockage et « archivage »  1 vestiaire personnels (homme/femme, 20 

personnes) 

1 salle de réunion (12 personnes) 1 local technique (énergie et ménage) 

1 salle de réception (80 personnes) scindable en 

2 salles d’animation (35 personnes) 

WC public (homme/femme, 80 personnes dont 

enfants) 

1 local technique (stockage affaire et pique-nique) 1 espace muséographique (modulable) 

Espaces extérieurs 

Espace pique-nique 

 

WC public (homme/femme, 65 personnes dont 

enfants) 

Préau (possible connexion avec le bâtiment) Parking personnel  

Espaces et aménagements biodiversité (mare, 

nichoirs,  prairie, potager, etc.) 

Parking public dont bus 

 

Ce travail prospectif permet d’estimer une surface globale de l’infrastructure, soit un total cumulé 

d’au moins 500 m² (il s’agit d’une simple appréhension nécessitant un approfondissement technique quant aux 

normes spécifiques à respecter). 

2. Fonctionnalité et normes  

Le projet ambitionne l’exemplarité en matière d’éco construction, d’usage de matériaux 

biosourcés, de consommation et production d’énergie, d’intégration paysagère, etc. Il s’agit d’une 

construction neuve d’infrastructure, aucune opportunité de rénovation de bâtiment existant 

n’étant possible à proximité de la réserve naturelle du Pinail. Au niveau du foncier, GEREPI et la 
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Communauté d’Agglomération de Grand Châtellerault sont propriétaires des parcelles 

d’implantation du projet et permet d’aménager des espaces extérieurs avec cette même exemplarité 

concernant l’intégration de la biodiversité. Il s’agit de créer un espace de démonstration 

d’aménagements favorables à la faune, la flore et la fonge d’une part, et un espace pédagogique 

pour l’encadrement de groupes. 

Au regard des activités des associations gestionnaires et animatrices hébergées au sein de 

l’infrastructure, il apparait que le projet se rattache à différentes normes : 

- Locaux d’accueil du public (Etablissement Recevant du Public avec accessibilité adaptée) 

- Locaux administratifs (bureaux et salles de travail) 

- Locaux techniques (atelier et stockage) 

La configuration de l’infrastructure et la répartition des espaces doit assurer une fonctionnalité pour 

ces différents usages d’une part, et pour l’activité indépendante de chacune des deux structures. 

 

3. Implantation du projet 

Le projet vise à doter le Pinail d’une maison de site à la porte d’entrée de la Réserve naturelle du 

Pinail correspondant à l’actuelle implantation du chalet d’accueil et point de départ du sentier de 

découverte interactif. 

 
Figure 7 : Carte de situation de la réserve naturelle du Pinail et du projet 

 

PROJET 
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Au niveau du foncier, GEREPI et la Communauté d’Agglomération de Grand Châtellerault sont 

propriétaires de 3 parcelles d’implantation du projet dont 2 sont constructibles (AT 0289 [2740m²] 

et AT 0290 [1660m²]) tandis que la 3ème offre l’opportunité de réaliser des aménagements 

pédagogiques extérieurs (AT 0294 [4280m²]). La 4ème parcelle potentielle du projet, intégrée au 

zonage spécifique du PLU pour la construction d’une infrastructure d’accueil du public, appartient 

à un propriétaire privé dont l’usage actuel est une prairie permanente de fauche (AT 0291 [1300m²]). 

Le volet foncier inculque donc le caractère opportuniste et opérationnel du projet, tout comme le 

zonage du PLU. 

 

 
Figure 8 : Plan cadastral d'implantation du projet 

 

Au niveau de l’urbanisme, le PLU de Vouneuil-sur-Vienne comporte un zonage spécifique à 

l’emprise du projet « Nr : Secteur naturel à vocation principale d’équipements (la Maison du 

Pinail) » pour les parcelles AT 0289, 0290 et 0291. 

Extrait du règlement du PLU de Vouneuil-sur-Vienne pour le zonage « Nr »  

Sont admises dans le secteur Nr :  

• les constructions et installations visant à répondre à l’accueil du public pour 

valoriser une ressource locale (patrimoine naturel, paysager et bâti).  

Sont admis dans la zone N et dans les secteurs Nl, Nc et Nr :  

• les constructions et installations nécessaires à des « locaux techniques et industriels 

des administrations publiques et assimilés » aux conditions cumulatives suivantes :  

PROJET 
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qu’ils soient liés à la réalisation d’infrastructures et des réseaux ou qu’il 

s’agisse d’ouvrages ponctuels (station de pompage, château d’eau, antennes de 

télécommunications, relais hertzien, ligne de transport ou de distribution et 

transformateur d'électricité, constructions, installations et aménagements 

nécessaires à la réalisation, à la gestion et à l'exploitation des routes et 

autoroutes, et aux aires de service et de repos, etc.) ;  

qu'ils ne soient pas incompatibles avec l'exercice d'une activité agricole, 

pastorale ou forestière dans l'unité foncière où ils sont implantés ;  

qu'ils ne portent pas atteinte à la sauvegarde des paysages ;  

qu’ils ne sauraient être implantés en d’autres lieux.  

Dans le secteur Nr, les nouvelles constructions et installations ne doivent pas dépasser 

une emprise au sol cumulée de 500 m². 

La hauteur des locaux techniques de services publics, les ouvrages architecturaux 

indispensables et de faibles emprises (lucarnes, chiens assis, souches de cheminées, 

garde-corps…), les éléments liés à la production d’énergie renouvelable (éolienne de 

toit, panneaux solaires…), les silos et les antennes, n’est pas réglementée. Dans les 

secteurs Nr et Nc, la hauteur des constructions est limitée à 6 mètres au faîtage. 

 

 

 

Au niveau du sol et du sous-sol, il est fondamental de noter que le projet se situe dans un secteur 

à risque d’argiles gonflantes. Cette problématique est prégnante localement, plusieurs bâtiments 

d’habitation voisins subissent des dégâts majeurs, c’est pourquoi une étude approfondie devra être 

développée notamment au niveau des fondations de l’infrastructure. 

 

 

 

Figure 9 : Extrait de zonage du PLU concernant le projet 
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Figure 12 : Vue aérienne des terrains et mesure d’altitude 

Figure 11 : Vue aérienne des terrains et mesure de distances 
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Au niveau de l’occupation du sol, les parcelles sont caractérisées par la présence de prairie, friches 

et boisements pauvres ainsi qu’un chalet en bois (20m²) et d’une hutte en brande (60m²) servant 

respectivement pour l’accueil estival du public et pour le stockage de matériel mécanique. 

  

Figure 14 : Perspective d'implantation du projet et de répartition des espaces fonctionnels 
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4. Préfiguration de la maison de site 

Les réflexions menées dans le cadre du présent avant-projet ont conduit à développer un travail de 

préfiguration prospective d’une maison de site. Des plans d’architecte ont ainsi été réalisés pour 

soutenir la démarche et engager les acteurs et partenaires dans une mise en perspective concrète. 

Intégrant les différentes règles et normes auxquelles le projet est soumis (ERP, code du travail, etc.), 

le bâtiment imaginé serait sur 2 étages. 

Le rez-de-chaussée : locaux à usage d’accueil du public et technique 

L’essentiel du RDC serait consacré à la vocation d’accueil du public avec un hall d’accueil, un 

bureau d’information, un espace muséographique et une vaste salle de réception divisible en deux 

salles d’animation pour encadrer deux classes simultanément. Cette configuration de plein pied 

facilite l’accessibilité des personnes à mobilité réduite tout particulièrement ainsi que l’accès direct 

aux espaces extérieurs. A noter ici que les WC à destination du public bénéficieraient également 

d’un accès extérieur afin d’optimiser les coûts du projet. 

Le second usage du RDC serait affecté aux usages techniques avec un garage ou atelier annexé au 

bâtiment ainsi qu’un vestiaire et un bureau pour le personnel spécifique. A noter ici que le garage-

atelier est soumis un coût de charge bien moindre comparativement au reste du bâtiment. 

L’étage : locaux à usage de bureaux de travail 

Le niveau supérieur, s’étendant sur la même surface que 

le RDC, comprend l’ensemble des espaces de travail du 

personnel des associations : bureaux, opens space, salle 

de réunion, salle de repos et espaces de rangement ou de 

stockage.  

Le toit : production d’énergie 

La toiture serait envisagée plane afin de permettre 

l’installation de panneaux photovoltaïque ou un autre 

dispositif de production d’énergie adapté. Elle serait 

également végétalisée. A noter que le toit de l’atelier-

garage pourrait avoir un usage de terrasse mais cela 

entrainerait une augmentation non négligeable du coût. 

 

 

 

 

 

 

  

Figure 15 : Photos d'exemples d'écoconstruction 
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 Orientations financières 

La budgétisation du projet n’a pas fait l’objet d’étude approfondie en l’état actuel. Une estimation 

financière peut cependant être fournie à titre indicatif, seulement à titre indicatif car au stade 

d’avant-projet, il est impossible de statuer sur l’ambition et les moyens partagés avec les acteurs et 

partenaires concernés. Rappelons que le présent projet est à adapter, il ne s’agit ici que d’une 

ébauche qui a toutefois le mérite d’objectiver les besoins à partir desquels les partenaires peuvent 

s’engager sur une vision. Ce n’est seulement qu’après un partage d’objectifs et de moyens que le 

projet pourra véritablement être élaboré, budgétisé et planifié.  

Tableau 2 : Estimation des coûts de construction de la maison de site 

 Détail Montant estimé 
(€) 

Option prioritaire 

Eco construction « exemplaire » (2 200 €/m²) 1 100 000 € 

Assistance à maîtrise d’ouvrage (10%) 110 000 € 

Total    1 210 000 € 

Option secondaire  

Bâtiment « conventionnel » (1 500 €/m²) 750 000 € 

Assistance à maîtrise d’ouvrage (10%) 75 000 € 

Total  825 000 € 

 
Tableau 3 : Estimation des coûts d'aménagements extérieurs 

 Détail Montant estimé 
(€) 

Parkings 
30 places visiteurs, 2 places bus et 20 places 
personnel (possibilité de regroupement avec les travaux de 

terrassement du bâtiment) 
40 000 € 

Espaces 
« publics »   

Tables de pique-nique (dimensionné pour 65 personnes ) 3 000 € 

Râtelier et box pour vélos (lien euro vélo route) 5 000 € 

Préau (dimensionné pour 35 personnes en activité) 17 000 € 

Total    60 000 € 

Espaces 
« pédagogiques » 

Projet participatif en régie associative (mare 
[possibilité de récupérer/traiter l’eau pluvial du bâtiment et parking], 
potager, hôtel à insectes, nichoirs, etc.) 

- 

 
Tableau 4 : Estimation des coûts d'aménagements intérieurs et muséographie 

 Détail Montant estimé 
(€) 

Espace 
muséographique 
simple 

Structures modulables pour un agencement sur 
mesure et évolutif de chaque projet (lieu 
d’expositions temporaires) 

< 8 000 € 

Espace 
muséographique 
élaboré 

Structures fixes avec scénographie élaborée pour 
un unique projet (lieu d’exposition permanente) 

> 15 000 €  

Ameublement et 
matériel d’accueil et de 
pédagogie 

Chaises, tables, dispositif de vidéo projection, armoires, 
bureaux, comptoir, cuisinière, frigidaire, etc. 

Non calculé 

 

Dans la perspective d’une concrétisation du présent projet, il pourrait être envisageable d’engager 

une démarche de financement participatif afin de pourvoir le budget d’une part d’autofinancement 
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des associations gestionnaires et animatrices. Une idée parmi d’autres serait de déployer un 

dispositif de parrainage de mares. Une réflexion devrait être menée en ce sens pour soutenir 

l’engagement financier des partenaires. 

Il pourrait également être envisageable que l’engagement financier de partenaires soit soumis à 

contrepartie ou conventionnement, par exemple en terme d’objectifs d’accueil de groupes ou 

encore de tarif préférentiel au bénéfice d’établissements scolaires du territoire de compétence. 

Enfin, les plans de relance économique engagés en Europe, en France et dans les territoires pour 

faire face à la crise sanitaire, constituent une opportunité inédite pour investir dans un tel projet 

structurant pour la transition écologique, l’attractivité et l’économie locales. Dans ce cadre, l’Etat 

s’engage à apporter une 1ère enveloppe financière de 200 000 € dans la mesure où le projet, en 

tout ou partie, est achevé fin 2023. 

 

 Perspectives de portage et phasage du projet 

La création d’une maison de site du Pinail est un projet structurant pour le territoire. Le portage 

d’une telle opération d’investissement resterait ainsi à définir car les associations gestionnaires et 

animatrices ne disposent ni d’une trésorerie ni d’une ingénierie adaptées. Au-delà des moyens à 

mobiliser pour concrétiser cette ambition, l’adhésion et l’appropriation du projet par les acteurs 

locaux demeurent donc un préalable, c’est tout l’objet de cet avant-projet.  

 
Tableau 5 : Orientation de phasage du projet 

Période Déroulement du projet 

2021 Consultation des partenaires, recherche de co-financements et d’un 

maître d’ouvrage 

Fin 2021 - 2022 (1er 

semestre) 

Définition du projet selon le budget mobilisé       

Marché public 

2022 (2ème semestre) 

à 2023 

Travaux de construction de l’infrastructure 

Fin 2023 Réception (en tout ou partie, selon le projet définitif et son phasage opérationnel) 
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 ANNEXES 

1. Histoire des landes et mares du Pinail 

Ici, la Terre ressemble à la Lune… Pourtant, les cratères remplis d’eau qui ont investi les lieux et qui s’irisent parfois des reflets de notre 
satellite, ne doivent rien à la main d’hypothétiques Sélénites. Ce sont bien les Terriens qui, laborieusement, ont creusé ces trous devenus 
mares et qui recèlent cependant encore bien des mystères. Quand, leurs mains fatiguées, leurs pics obsolètes et leurs bœufs remisés, ils ont cessé 
toute activité, la nature a repris ses droits séculaires. La brande a lentement enveloppé les mares et s’est installée, oublieuse du fait qu’elle 
n’était qu’un stade végétal provisoire augurant l’installation de la forêt. Et puis les hommes sont à nouveau intervenus et, paradoxalement, 
considérant maintenant cette lande comme une richesse, ils ont décidé de la préserver pour elle-même : une réserve naturelle était née… 

Un peu d’histoire (extrait du livre La Réserve naturelle du Pinail - GEREPI, 2017) 

Après la dernière glaciation, des forêts de chênes et de hêtres couvraient le Poitou. Çà et là, l'action 
conjuguée de grands herbivores et des incendies naturels maintenait des surfaces de prairies et de 
landes. C’est à partir du Néolithique que l’environnement se transforme sous la main de l’Homme, 
passant d’un mode de vie chasseur-cueilleur à éleveur-cultivateur. Défrichement de la forêt et 
développement de l’agriculture, sur brûlis particulièrement, bouleversent le paysage. L’Homme 
exploite alors la nature pour y puiser les ressources nécessaires à son statut de sédentaire et 
accompagne l’essor des sociétés au fil des âges.  

Quand la géologie d’un lieu permet de pourvoir aux besoins de l’homme, il n’est pas rare que ce 
dernier s’y installe et/ou l’exploite. Tel fut le cas sur le Pinail du fait de la présence d’un ample banc 
de pierre meulière. Facile à exploiter, niché entre les vallées de la Vienne et du Clain, deux voies de 
circulation à la fois terrestres et fluviales, et situé à proximité de zones d’habitat humain, ce banc a 
été mis à profit pendant des siècles. Cependant, même s’il est vraisemblable que les Gallo-Romains 
y aient traîné leurs sandales, comme semble l’attester la présence (archéologique) de pierres 
meulières dans la structure d’une voie romaine proche, l’exploitation n’est en quelque sorte 
confirmée historiquement qu’au IXe siècle. En 826, un diplôme de Pépin, roi d’Aquitaine, en faveur 
de l’abbaye Sainte-Croix de Poitiers, est en effet signé dans l’un de ses châteaux, sis « en la forêt 
qu’on appelle Moulière - in foreste quæ dicitur Molerias ». Dans la mesure où l’on considère 
qu’étymologiquement Moulière tire son nom de l’extraction des pierres meulières qu’on y réalisait, 
on a ici une preuve historique indirecte de cette exploitation. Quelque dix siècles plus tard, cette 
dernière finit par s’éteindre, du fait de l’utilisation en meunerie, ceci dès le milieu du XIXe siècle, 
de cylindres métalliques pour le broyage des grains, de l’industrialisation d’autres carrières françaises 
comme à la Ferté-sous-Jouarre mais aussi de l’épuisement de la ressource locale. 

Du IXe au XIXe siècle, on suit ainsi l’exploitation des pierres meulières « du Pinail », activité qui 
s’amplifie, s’étend et dégrade passablement la forêt, au point qu’un rapport de 1667 sonne l’alarme: 
« Il y a dans cette forest des carrières à tirer des pierres de moulins des meilleures du royaume […] 
et on a gasté plus de 2 000 arpens [environ 1 000 hectares] du fonds de ladite forest, qui sont tous 
ouverts et creusés pour tirer lesdites pierres ou meules de moulins, en sorte qu’il seroit impossible 
d’y pouvoir jamais rétablir du bois ». C’est donc à cette époque que naît la partition de la forêt en 
deux ensembles : une « grande forêt », au sud, à vocation purement forestière, et une « petite forêt 
», au nord, réservée à l’extraction des pierres meulières, celle qui correspond à l’actuel Pinail. On 
considère que l’apogée de l’exploitation a été atteint entre le milieu du XVIIIe siècle, une 
cinquantaine de carriers travaillant alors sur le site, et le début du XIXe siècle. La Révolution n’ayant 
pas remis en cause cet usage du site, c’est finalement l’évolution technologique qui en aura raison. 
C’est ainsi qu’en 1872, un géographe et agronome poitevin, Le Touzé de Longuemar, signale la 
quasi-disparition de l’activité meulière. Ensuite, et jusqu’à peu après la Première Guerre mondiale, 
des pierres furent encore utilisées pour empierrer routes et chemins, ou pour monter murs et 
murets. Au cours de cette période, d’autres usages marquent le paysage du Pinail et la vie 
traditionnelle des habitants : terre de parcours pour le bétail, couramment mise à feu pour 
renouveler la végétation et faciliter l’accès pour exploiter les argiles, les pierres ou la brande. Dans 
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le même temps, les anciennes fosses d’extraction alors devenues autant de mares, ont pu servir de 
vivier, la pêche et la chasse étaient pratiquée quotidiennement. Jusqu’à ce que l’Etat se réapproprie 
le Pinail… pour le meilleur et pour le pire. 

 

 

D’une carrière…  

Quant aux techniques d’exploitation de la pierre meulière, elles ne changèrent pas 
fondamentalement au fil des siècles. Il faut d’abord dégager la couche de terre et de boue qui occulte 
le banc de meulières, qu’on atteint enfin au fond de l’excavation ainsi réalisée. C’est à l’issue de ce 
travail préparatoire, qui amorce les creux et les bosses que l’on découvre encore aujourd’hui, que 
commence l’extraction proprement dite.  

À force de coups de pics, d’enfoncements de coins et en jouant sur les faiblesses naturelles de la 
roche, on isole de son substrat un bloc aussi bien dimensionné que possible. Puis on aménage en 
son centre un trou qui va servir à introduire un levier et permettre l’abattage et le levage de la future 
meule, qu’il faut enfin hisser sur les bords de l’excavation. On affine ensuite le travail, réalisant des 
meules d’un seul bloc ou bien des éléments, plus ou moins grands, qui sont ensuite assemblés, 
jointoyés avec du plâtre et cerclés de bandes de fer, n’oublions pas que ces meules fonctionnaient 
à plat. Notons enfin que selon l’homogénéité de la pierre, les meules étaient utilisées à des tâches 
plus ou moins nobles : mouture du froment, du méteil ou du seigle. Ensuite, des voituriers 
convoyaient les meules avec de gros attelages de bœufs ou de chevaux, souvent jusqu’au port de 
Chitré sur la Vienne, situé à environ quatre kilomètres. Là, on les transférait sur des gabarres qui 
permettaient aux mariniers de descendre le cours de la Vienne, puis de rejoindre le port de 
Châtellerault où de plus gros bateaux pouvaient les acheminer jusqu’à Tours, Orléans, Nantes…, 
voire les Amériques. Ainsi en va-t-il de Jean Cougné, laboureur de la paroisse de Saint-Cyr, qui en 
1759 charroie « vingt ronds de pierre de moulange » du bois du Défens (qui jouxte le Pinail) à 
Chitré, pour le compte d’un négociant de Nantes. On retrouve également des meules poitevines en 
Aquitaine, en Bretagne, en bordure du Massif central et le long du littoral atlantique. La navigation 
n’était cependant pas toujours aisée avec de telles charges, la Vienne a donc connu quelques 
naufrages, ce qu’atteste par exemple un acte de 1757 : « Au-dessous du parc du château des Ormes, 
il y a un bateau échoué, chargé de pierres de moulange appartenant à François Beau, meunier à 
Châtellerault ». 

Un mot encore… Toute cette activité d’extraction avait une finalité capitale : le pain ! À la fin de la 
période d’exploitation, il se consommait quotidiennement quelque deux kilogrammes de pain par 
personne. Liées à ces besoins, ce sont à la fois l’importance du gisement et les propriétés meunières 
des meules du Pinail qui contribuèrent à asseoir leur réputation. Grâce aux caractéristiques 
intrinsèques de la pierre (96 % de silice), on pouvait fabriquer un pain de bonne qualité, à mie 
blanche et contenant très peu de débris de silice, d’où la renommée des meulières locales dans tout 
l’Ouest français. Ceci d’autant qu’a contrario, les septicémies dues à des pains médiocres, qui 
usaient les dents jusqu’à la pulpe du fait de la présence de nombreux et grossiers fragments de silice, 
étaient courantes. 
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… à une réserve naturelle. 

Après cette vaste période d’exploitation de la pierre meulière et, dans le même temps, d’oubli des 
forestiers de Moulière, le Pinail subi les lourdes conséquences d’une politique d’aménagement 
sylvicole, permise par la réappropriation du site par l’Etat. Comblement de mares, plantation de 
pins maritime en ligne droite, division parcellaire rectangulaire… Plusieurs centaines de mares et 
d’hectares de brandes disparaissent jusqu’à ce que des associations de protection de la nature 
poussent l’Etat à mettre sous protection forte le cœur du Pinail. La réserve naturelle nationale est 
ainsi créée en 1980 et, fort de cette prise de conscience environnementale, conduit dans le même 
temps à reconsidérer la politique d’aménagement d’un site riche d’un patrimoine unique, issus de 
plusieurs siècles d’interaction entre l’homme et la nature. Près de 40 ans plus tard, cette nature 
préservée est inestimable, tant du point de vue de ses intérêts écologiques qu’historiques et 
culturels.  Ce patrimoine est également valorisé afin de maintenir le lien tissé entre la société et son 
environnement au fil des âges, pour les générations actuelles et futures. 

 

 

 Quelques chiffres : 142 ha, 6 000 mares, 2 500 espèces de plantes, animaux et champignons 

  

© Jean-Guy Couteau, Objectif Nat’ 

© Yann Sellier, Objectif Nat’ 
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2. Brochure d’information sur la vie de la Réserve naturelle du Pinail 
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3. Plaquette du sentier de découverte interactif du Pinail 

 

 

https://sentier.reserve-pinail.org/fr/
https://sentier.reserve-pinail.org/fr/
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https://sentier.reserve-pinail.org/fr/
https://sentier.reserve-pinail.org/fr/
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https://sentier.reserve-pinail.org/fr/
https://sentier.reserve-pinail.org/fr/
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4. Fréquentation de la Réserve naturelle du Pinail 
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5. Boutique de la Réserve naturelle du Pinail 

 

 

 

 

 

  

Guide « Le petit explorateur du Pinail » pour 

reconnaître les espèces de la réserve naturelle 

Livre « La Réserve Naturelle du Pinail » pour tout 

savoir sur la biodiversité et vie de la réserve naturelle 

Jeu de cartes « Ratayo ! » pour découvrir et protéger les zones humides en s’amusant 
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6. Projet associatif du CPIE Seuil du Poitou 
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7. Pourquoi et comment éduquer à la nature au Pinail ? 
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